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REPORTAGE

À Heidelberg, le fief du rugby en Allemagne, quelques
amoureux s’obstinent à faire vivre un sport que la majorité

de leurs compatriotes ignore.
PAR PAULINE HOUÉDÉ, À HEIDELBERG (ALLEMAGNE). 

PHOTOS PATRICK ARTINIAN.

Les entêtés 
du rugby 
allemand

CONTRE TOUTE ATTENTE, le match
est serré entre Francfort et TSV Hand-
schuhsheim, l’une des équipes à quinze
de Heidelberg. Pendant que des enfants
imperturbables jouent à se faire des
passes derrière la ligne de touche, on s’en-
thousiasme côté public, où quatre minus-
cules marches font office de tribune.
Derrière l’en-but, des poussettes côtoient
des chaises en plastique... près du stand
de bières, bretzels et gâteaux faits maison.
L’ambiance est conviviale, le public fami-
lial, et le soleil brille en ce début de prin-
temps. Bienvenue en Première Division
du rugby allemand, où les meilleurs
jouent devant à peine 300 personnes.
« La Première Division en Allemagne,
c’est comme la Fédérale 2 en France, qu’il
s’agisse de l’ambiance ou du niveau de
jeu », commente Claus-Peter Bach, le ton
un peu amer et le regard bleu azur fixé
sur le ballon. Fils et petit-fils de joueurs
de rugby, le président du comité local est

Heidelberg compte cinq clubs de rugby dont
quatre en Première Division. S’y cotoient
des expatriés anglophones et des familles
au grand complet.

un habitué des clubs du sud de la France,
où il part souvent en vacances. Ce samedi
après-midi à Heidelberg, ville du roman-
tisme allemand située dans le Bade-
Wurtemberg, si l’on compte quelques
rares photographes, les caméras de télé-
vision manquent à l’appel, comme les
sponsors sur les maillots des joueurs.
Seules quelques publicités pour des
banques et cabinets dentaires locaux
occupent des panneaux disposés le long
de l’aire de jeu.
Nous sommes dans la capitale alle-
mande du rugby, avec ses cinq clubs,
dont quatre en Première Division, pour
150 000 habitants. Des Anglais venus
enseigner et étudier à la fin du
XIXe siècle dans cette ville universitaire
réputée ont apporté le ballon ovale dans
leurs bagages. Mais hormis à Hanovre,
autre ville universitaire du pays, le sport
de l’élite anglaise ne s’est pas échappé
au-delà des belles collines boisées qui
encerclent Heidelberg.
« À une vingtaine de kilomètres d’ici, on
confond déjà le rugby avec le football
américain, comme partout ailleurs,
soupire Frederick Lang, qui fait partie de
l’équipe d’entraîneurs des enfants du RG
Heidelberg (RGH).On nous prend pour
des fous qui se bastonnent. »
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UN RUGBYMAN POUR
500 FOOTBALLEURS
« La télévision allemande diffuse en tout
et pour tout cinq minutes de rugby par
an, principalement des images de joueurs
le nez en sang ou de plaquages impres-
sionnants... », confirme Walter Gebhardt,
l’archiviste officiel de la Fédé.
À Heidelberg, le rugby forme une petite
communauté où tout le monde se connaît
bien. Parmi les habitués des terrains,
quelques expatriés anglophones comme
Joe l’Écossais ou Paul l’Anglais, venus
retrouver un petit air de chez eux... et
beaucoup de familles au grand complet.
On joue souvent au rugby de père en fils
– ou en fille. Johanna Hacker, 15 ans, a
regardé ses premiers matches avec son
grand-père, fan du pays de Galles, et joue
aujourd’hui dans le même club que son
frère Wolfram, 14 ans. La famille habite
Heilbronn, à plus de 60 kilomètres, et fait
le déplacement quatre fois par semaine
pour les entraînements.
« Je voulais jouer au foot, mon père m’a
inscrit au rugby d’office », raconte
Wolfram en rigolant. Bon élément, il a
très rapidement pris goût au plaquage.
« On a plus de chances de monter à des
niveaux supérieurs », ajoute Johanna,
qui joue depuis deux ans dans l’équipe
nationale des moins de 18 ans. « Tout le

effectifs pléthoriques. Ce qui fait le
bonheur des mères de famille venues
accompagner leurs rejetons à l’entraî-
nement du vendredi soir.
Outre-Rhin, la Fédération de rugby
compte environ 13 500 membres – dont
environ 8 000 joueurs – pour près de
7 millions de footeux. Soit un rugbyman
pour... 500 footballeurs ! Les clubs de
rugby de la ville ont beau se rendre régu-
lièrement dans les écoles pour faire
découvrir leur sport, les quelques recrues
arrachées au foot chaque année ne suffi-
ront pas à faire sortir le rugby de l’ano-
nymat. « Il nous manque une success
story », analyse Manuel Wilhelm,
deuxième ligne du RGH et joueur de
l’équipe nationale. « Les fans allemands
n’aiment que les succès. Ils sont tous fans
du Bayern. »
Mais pour qu’un Boris Becker ou un
Michael Schumacher du ballon ovale
attire l’attention des médias et des spon-
sors « il faut de l’argent », souligne le gail-
lard de 1,92 m, « c’est un cercle vicieux ».
Manuel Wilhelm fait partie des trois
employés de la Fédération de rugby, dont
le budget s’élève à un peu plus de
760 000 euros (contre plus de 80 millions
d’euros pour la Fédération de foot). Il
travaille au développement du rugby à
sept. L’objectif : se qualifier pour les JO
de 2016 au Brésil – où la discipline fera
son apparition – et gagner de précieuses
minutes sur les chaînes de télé.
Pour l’heure, l’Allemagne ne compte offi-
ciellement aucun joueur professionnel.
Seules deux équipes sur les 122 clubs

Entraînement du RG Heidelberg. La mixité est de mise jusqu’à l’âge de 14 ans.

Match de Première Division entre le
TSV Handschuhsheim de Heidelberg
et les Rouge et Noir de Francfort. 

monde joue au foot. Le rugby, c’est
original », ajoute Benedikt Spieß, fan de
l’Angleterre et des All Blacks, 12 ans et
déjà huit ans de rugby au compteur.
Garçons et filles jouent ensemble jusqu’à
l’âge de 14 ans et bénéficient de plus d’at-
tention que dans les clubs de foot et leurs
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du pays sont un peu plus avancées sur
la voie de la professionnalisation : le TV
Pforzheim et le Heidelberger Ruder Klub
(HRK), doyen des clubs allemands, fondé
en 1872 et actuel champion d’Allemagne.
Une fondation financée par un des rares
sponsors rémunère huit des joueurs du
HRK (au budget total de 80 000 euros).
Ils ne sont pas payés pour jouer mais pour
entraîner dans les écoles de la région et
du pays.
Ils seraient 40 à 50 joueurs ainsi salariés
en Allemagne, estime Volker Himmer,
de la Fédération de rugby. Parmi eux,
Alexander Widiker, 31 ans. Le talonneur
à la carrure massive du HRK est l’un des
rares joueurs allemands à avoir joué à
l’étranger, avec quatre années passées au
FC Orléans, équipe actuellement en
Fédérale 3. « Ici, le public est souvent
plus passif qu’en France, ça n’aide pas
beaucoup sur les terrains », déplore-t-il
au sortir du grand derby du week-end,
remporté haut la main contre le
SC Neuenheim (67 à 10). Ce dimanche-
là, les arbitres du match de Première Divi-
sion de la veille avaient pour l’occasion
rechaussé les crampons, faute d’effectifs
suffisants…
La semaine suivante, l’Allemagne gagnait
contre la République tchèque, toujours
à Heidelberg (76-12). L’équipe espère
monter en Division 1A du Championnat
des nations, aux côtés de la Géorgie ou

de la Roumanie. En attendant, les joueurs
de la sélection nationale distribuaient
des prospectus aux passants dans l’une
des principales rues de la ville. Pour
tenter de remplir les tribunes du Fritz-
Grunebaum-Platz. Avec quelques tickets
à prix réduits. n

Pauline Houédé

La
Bundesliga,
comment 
ça marche ?
L

a Première Division de rugby
allemande, fondée en 1971, se
compose de 24 équipes réparties
dans quatre poules régionales

(Nord, Sud, Est, Ouest). Les équipes
se rencontrent ensuite dans deux
poules (Sud-Ouest et Nord-Est) avant
de disputer les phases finales.
Lecalendrier des matches s’étend
dudernier week-end d’août
oupremier week-end de septembre
jusque début juin, avec une pause
hivernale. Le Heidelberger Ruder Klub
(HRK) est le tenant du titre. Jusqu’en
2012, la Bundesliga se composait
de 10 équipes. Le Championnat a été
élargi pour permettre à davantage
d’équipes de décrocher des
subventions auprès de leur commune
grâce à leur participation
enPremièreDivision.

Pas de « success story »,
pas de médiatisation... Le rugby
allemand peine à attirer les foules.

Un joueur du TSV Handschuhsheim fête sa victoire (23-20) face à Francfort.


